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ÿ RESPONCE 


ne D V RO *: 
DONNE’E PAR ESCRIT 


au fieur Pietre , Procureur de fa 


Mageftc en l'Hoftel de Ville de 


Paris. 


Tendante au retabliffement des Cours Souue- 
raines ; x à enuoyer des Palfeports necel[aires 
aux Officiers , Communautez,, Bourgeois , er 
Habitans de fa bonne ville de Paris. | 


A PARIS, 
Par les Im primeurs & Libraires ordinaires du Roy. 
FN DO LIL. 
Auec Prinilege de [a Majefié. 
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''LAN ES L À 


D'or Poe AR ES, L'Rrdat 
as fieur Pietre ; Procureur de fa CNCaïefté 


en l'Hoftel de Ville de T'aris. 


E Roy ayant'efté informé , comme il a efte tenu 
vne Affemblée en fa bonne Ville deParis, le cin- 
quiefme du prefent mois, dans laquelle il aeftcar. 
A iéfe de deputer vers fa Majcfté deux Efcheuins, 
fix Confcillers de ladice Ville, vn de chacune des Com- 
munautez , LOIS Quatteniers , quatre Bourgeois de cha- 
un quartier , & deux de chacun des fix Corps des Mar- 
chanñds , fur les occurrences prefentes , en confequence 
dequoy le fieur Pictre Procureur de fa Muyefte & de ladi- 
te Ville , eft venu vers elle pour obtenir les paffeports 
neceffaires aufdits Deputez. Sa Maiefté a bien voulu fat- 
r= donner audit ficur Pictre: la prefente refponfe fur ce 


UNE à Maiefté conferuant l'affeétion qu'elle a toufiouts 
euë tres-grande , pour Je gencral:8 les particuliers habi- 
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tans de ladite Ville , & ayanc connoiffance de leur fide- 
lité chuicre , & de La bonne difpofition dans laquelle ils 
lont, & ont toutiours efté pour fon feruice, & pour fe 
maintenu dans le rcoos fous fon obeyflance ; Sa Maiefté 
he peut ainaus reflentir rant de peine & dedouleur qu'elle 
cu reçoit, {çachant l'oppreflion qu'ils féuffrent, notam- 
imencudcpuls le quatricime hullet dernier, fans queiufques 
a pieient lesycimedes quelle a eflayé-d'y apporter.ayenc 
ELLE VUCS ,paice Que l'onaperuerty tour ce qu'ellca faic 
counotie &cles bonnes intentions , & que par malice & 
par force l'on #'empetché les ef :t5; onme {e.peut repre- 
inter combien cle alefté gouchte d'apprendre. que l'on 
aycemployé Ics incendies ; les meurtres & autres voyes de 
fai pour intimider fes fidelles Sujers, & pour les diuertir 
comme l'on afaie iufques à préfent, de fatisfaire à leur de- 
ueiti Quelon ayt banny les Officiers 8: Magiftrats Ieoiti- 
incs, encontragnant le Gouuerneur, lePreuoft des Mar- 
chands,lé Licurenant Ciuil, autres à fortir de ladite Vil- 
le pour mettre leur vieen feureté ; Que l'on voye en leur 
pluce ceux quronteômis Lesatentats pour.en profiter; 

l'on ayccftably de nüuueaux Efcheuinsauprejudice des de- 
fontesde {1 Majcfté, de'procederà leur efleétion à caufede 
l'eftatprefenc de ladite Vie;Que l'on ayt fait des taxes für 
les biens des Bourgeois de la Ville ,pendant que ceux qu'ils 
ont à la campagne ; & dans les Fauxbourgs, ont etc pillez 
& rauagez auectouteforte dedegats & delicence : Que fa 
Majefté à fait toutes chofespoflibles , &,mefmes en quel- 
que façon contrdire à fa dignité , afin principalement de 
leur faire rendre leur premiere liberté, & de les dcliurer de 
tousles maux, fatigues & pertes qu'ilsfouffrent par laguer- 
re, donnant moyen aux Princes-qui fonc armez concr elle, 
& qu'ils onc vfurpé dans ladice Ville l'authorité qui nap- 
_partienti qu'à éllefcule, délpofcrinçontinent/lesarmes, & 
de faire retirer leursitroupes & celles des, Eltrangers, 
fuiuant les declarations qu'ils enont faites depuis fi long- 
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temps, & qu'ils ont fi fouuent reirerées pat desaétes folem: 
nels; Que pen dant que fa Ma) efté a donné. ai tout 
ce qui depend d'elle pour xeftablir l1 tranquullité dans 
ladite Ville & dans tout le Royaume, lefditsPrinces avent 
ordonné :vne Affemblée du Corps de Ville ;donties prin- 

cipaux Magiftrats font fanstitres ; ny caraéteres legitimes, 

fous'prétextededemander la paix à fa Majefté, pour  amuifér 
lelpeupleaumefmetemps qu'ils la refufent, endeclarant: 
qu'ilsone la peuuent plus accepter aux tondiridns qu'ils 
l'ont eux-mefimes demandée : Que bien loin de quiveer les 
atmiesjils ont faicapprocher de ladite Ville wa Co rpsdetrou: 

pes! Efpagnoles: ÿ'aufquelles üls:ont joint lesleurs, afin-de 
maintenir lauthorité violente qu 'ilsont prife en: ladité ville; 
& qu'ilsexercent fur les Compagnies desiprincipaux Offts 
ciers &autres, &furle Corps de Ville, &pourtirer-lafub: 
flance des vns &des autres, afin dél'empl oyer: à laccable: 
ment de ladite villemême,&à lydifipation del'Eftar,;dont 
ilsont conjuré lepartage’entr'eux &aucc les Efpagnols en 
formantles prefens troubles : qu'au lieu quel'ntention de 
Sa Majefté en transferant les» Compagnies Souücraines 
que fes Predecefleurs ont eftabliesen ladite Ville ; &mef: 
meles Magiftrats du Corps d'icelle: aiefté de pouruoir à 
là tonferuation de la vie & de la liberté de fes Officiers; 
&z d'empefcher que par leur prefence & paf vn exercice 
legitime du pouuoir qui leur a efté donné ,ilsne fuflene. 
forcezià {eruir aufdits Princes &apceux de: leur faction,. 
pour! rauthorifer leurs-attentats contre l'authorité & leYer> 
uice de Sa Majefté , -&:conrrei les perfonnes: & les: biens 

de: fes Subjets dans ladite: Ville: l'on: introprete cette 
action à vn deflein formê de vonloir deftruire/ou dimie 
nuer fes aduantages , seftantrvcritablé que Sa: Mäjefté n'a 
rien tant à cœur que deles continueri& augmenter, sil fe 

peut ; Qu'elle à ‘vne tres-grande impatienbeqde voir les 

chofes en eftat-de pouuoir redonner l'ancich ne fplendeur 


à:ladite Ville 9 auec l'abondance-dont elle:a Bip autre» 
B: 
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fois, & pendant’ les premieres années duregne de Sa Ma 
iefté , d'yrreftablir lefcommerce , d'y remettre la Seance: 
des Compagnies Souueraines , & de l'honorer de fa pre- 
fence ; non moins pour fon contentement particuliér, 
que pour celuy de fes bonsiSujers : Que cependant fa Ma- 
jefté aura beaucoup de‘ioye ; devoir -qu'vn bon nombre 
d'Officiers., Bourgéois & autres habitans de ladite-Ville 
la viennent trouuer }mais qu'ayant confiderc que le Corps 
d'icrlleieft à prefent commandé ;iconduic:& compofé de 
perfonnes de la‘faétion défdits. Princes ; lefquels ont af- 
fifté conere da Couftume à ladite Affembice: du cinquié- 
mic: du prefeht: mois, pour faire pat leur: prefence quil 
ny fuit rienrdeliberé qui ne: peuft contribuer à -la conti- 
nuacion de la guerre , ayans empefché par ce moyen tonu- 
cés les bonnes réfolutions que l'on y euft pü prendre; 
mefme:pouræbliger-lefdits Princes à pofer les-armes , 8 
à rendrelà fasMajeftc ce qu'ils luyrdoiuéhr pat leur nai£ 
fance , 180 pat vne infinite d'autres obligations. Sa Maje- 
fé ne pouuañvauttorifer , ce qui a eftérfaiét en leur pre- 
fencer, &reh celle des Duc de Beaufort:& de Brouffel, 
principaux Aütheurs:de rousles defordres-prelents , fans 
prejudicier pour jamais à Ja feurerc 18 dibette-püblique, 
ainfi-qu'à {oh auttorice &!afon feruice-, Declare-qu'elle 
ent ladite Affembléedu cinquicfmeduprefentimois pour 
nulle, pourillegitime;, &.confequemment qu'elleme peur! 
accorder lespafleporesquiluy ontefte demandez pour ceux 
qui onrcfte deputezenicelle ;:maisbien qu'elle 4ccordera. 
de trésbont cœeuriceux qui feront néccffaires tx? particu.. 
Hers-qui-voudronc da venir trouier, foit des Mapifirars. 
de ladite Ville’; legitimementeftablisen leurs charges, ou 
autres Officiers, foit dés Communautez, Bourgeois, Corps: 
des Marchands ;& autres habirans deladite Ville, aufquels. 
elle fera expedier les:paffeports ; tout and qu'elle à, faiét; 
pourceux du Glergél qui fontwvénus versellé, &: qu'elle 
les verra & enténdra tres-volontiers fur soutés les chofes: 


Re 


qu'ils voudront luy perds 3 Ce que Sa Majeftt or: 

onne audicfieur Pietre de leur faire entendre de fa pare, 
.& mefmede les affeurer qu'elle leur donnera cn toutesoc- 
cafions des cffets de fa bonne volonté. Fait à Compiegne 
lexz. de Septembre mil fix cens cinquante-deux, | 
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